
chaux qu'on rencontre partout dans la nature. Il n'y a

donc pas de raisons sérieuses pour que, dans la dassi-

fication systématique des êtres bruts, on mette d'un

côté les composés que nous fournit l'écorce du globe^ et

de l'autre les produits des laboratoires, vu que la même
substance se trouve absolument identique de chaque

côté de cette ligne de démarcation.

DiviapNs
*

Entre les différentes manières de diviser la Minéra-

logie, nous 'adopterons celle de E. Dana; en consé-

quence, j^us diviserons la Minéralogie en trois parties.'

1® Le^ainéralogie physique, qui comprend l'étude

4e la structure, de la forme et des autres propriétés

physiques des minéraux, qui servent à la classification

et à la distinction des espèces. ^

2" La Minéralogie chimique, ou l'étude des miné-

raux considérés comme composés chimiques^^,

3" La. Minéralogie cieficrijp^iw, qui comprend les

principes de la classifièation minéralogique, la descrip.

tion des espèces et des Variétés. r

A ces trois parties nous pourrions *en joindre und

quatrième qui serait la Minéralogie économique. Elle

s'occuperait de l'utilité qu'on peut retirer des minéraux,

soit dans la métallurgie, soit dans les arts industriels en

général. Nous la laisserons de côté. Mais pour y sup-

pléer, nous indiquerons brièvement dans la description

que nous donnerons des différentes espèces, les princi-

paux Usages ^de chacune d'elles. '
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